
MLANGElS.RELIGI EU, SCI ENTJFIQUESPOLITIQUES ET LITTeRAl ",S.

promise aux rôbelles. Il prépare ainsi les csprits et se fait d nouveaulx par
tisns. En nième temps, et l'on seraiit tenté à chaque ligne 'le cette histoir
.1e s'écrier avec Mme. de Sévign: Pro.idenlce! Providence ! En mnmi
emîps,. ut nomme Certeno, rival de Pizarre, déjà batt par-lui, croit lu mic
nient favoratife pour l'attaquer de nouveaul. Il sort d'une cayverne où il s'étai
èfrgió, ramnasse cinquante hommes, et cm> porto Cusco d'un coup de main

la garmison le su't Cri partie, il s'ertt fait linre armiée, et Pizarre étonîe..voi
m rcller contre lui deux enrîcinis à la fois. Puîn par mer, l'autre par terre. 1
court à Cen:eno, et Patteint à Huarnina, Ln disciplino ie! ses vieilles bandes
lhabileté de ses oficiers l'colportent. Centeno e:zt encore battu cette fois

Le traitement des vaincus fat atroce ; et P.arre, relevé par ce succès, voi
ur. armée s'accroitre.

Caýca venait de débarquer à il têic de cinq cents hommes ; sa conduite
paternelle produit l'ed'et accoutumé. les pays voi-ins tIC la mer se déclarent
potur le roi. Le bon prêtre ace.ueil!ait les rheblles coimme îles enrans éga.
rés, et ne reproclait rien à personne ; sont désir ardent était d'apaiser le pays
sans verser le sang. il s'arrêtc a Nauxa pour tenter un nouvel accommo-
diement avec Pizarre ; en irimc temps il exerce ses soldats et les accOtunec
à la discipline, sur le point die les conduire contre les vétérans aguerris
maî!is Pizarre,é.nivr d'orgueil,repousse avec insulte les propositions d'un pa-
reil ennemi. Gasca. poussé à l'extrémité, se met en marche.

Pizarro le méprise, le laisse passer et sa avancer jusqu'à quatre licites de la
aital,. c onmptat lui couper la retraite et l'écraser d'un coup. Carvajal,

lietnant de Pizarre, choisit le terrain et ordonne la bataille avec sa grande
habileté. Les deux armies sont en présence, et le spectacle ci était bien
diffrent. Du côté dle Pizarre, les soldats enrichii par tant de conquêtes et

de pillages, étaient vètus ie soic et de brocarts. Ce n'étaient que bannières,
panuches, armes éc!atantes et chevaux mnagnitiquenient harnachés. On ne
voyait de l'autre part que des rangs sévères, silencieux. couverts le fer et
humblement coi.nandés par un vieux prêtre. Le vénérable Pierre de La
Gasca, accompagné de 'arcbevécîtqe de Lima, des évêques de Quito et de
Cusco, passait dans les rangs. béissait les soldats et les encourageait au de-

"o r.
L'action va commencer... Tout. à coup un ihomme enfance l'éperon dans

l.es ilancs de soi cheval et sort des bataillons de Pizarre. C'est l'un le ses
prinicipaux officiers, Cepeda, qi va se rendre à Gasca. Garcilasso dle la Vîga
et d'autres oficiers le suivent 5 l'armée rebelle, déconcertée, chancelle un
mo~ment: en moins d'une demi-heure elle est dispersec et passe à lennemi.
-Pizarre, demeuré seul avec quelques hommes, s'écrie :-Que nous reste-t-il
done 1 A mourir, lui dit un de ses vieux officiers. Iais Pizarre n'eut point

ce ourag1î, il se rendit. Ainsi fut exaLcé le vou constant de Gasca de ne
point tremper les mains clans le sang de ses concitoyens.

Les cruauités ordinnires dans les guerres civi!es de ce pays ne souillèrent
point une si belle victoire. On ne punit que Pizarre et un petit ncmbre des
principaux traîtres, qui eureont la têtu rranchée. AIais la mission de Gasca
n'était point finie. Il avait à calim er un pays agité par de loigues discordes;
il fallait occuper des troupes composces d'aventuriers dangereux. Gasca leur
distribua le terrain conquis, et.disposa d'une propriété qui paîssait un revenu
anliuel de deux millions de pezos, sans se réserver une oiole. Chose étrnn-

ge, qui ne surprend point ceux qui connaissent les hommes, inais qui doui
faire pâ'ir ceux tui aspirent à les gouverner: le. passions les plus mauvaises
et les plus violentes éclatèrent contre cette distribruton. Pierre de La Gasca

fut accablé de calomnies et de menaces. L-s mécontents cherchèrent un

cher contre IlI. _Mais Gasca seul n'en fut point étonné ; il avait tout prévu,
et ne fut point pris en défaut. Voyant bien dés longt-nps que le feu cou-
vait sous la cendre, il se niit à 'cr uvre avec patience. Il adoucit les iécon-
tenus par des gratiflications, il fortifia Pautorité future, il établit une admirs-
tration réguiière ; il prit cles mesures pour défendre les Indiens le l'appres-

Iiion et les faire instruire dans la vraie reliion ; il constitta totes choses

sur der bases dzrnbles. Jugeant alors qu'il lui était permis de rentrer clans

la vie privée, il fit voile pour g et après avoir calnié une révolte

terrible, après avoir conquis et restauré in royaume sans nrmée. sans flotte,
rans argent. il remit le pied sur le soi de sa patrie, comme il était sorti, avec
sr soutane l son brévioiüe.

On le reçut avec l'admiration tniverelle que méritaient de telles vertuQ

et cIe tels talcats. L'emnperemur Charles lui témorigna sa reconnaissance et le

:6t évémque de Palencia, mais Pierre de La Gasca s'rîlla cacher atssitôt dans

sa retrrite, où il mnoururtt. E. O.

P. S.--Nous essavcrons de nouI rendre au.désir tie notre correspondant

S. E. cat no:re pro'chain rnumrréro.

A V I S A U X E N T R P R EN E U R S.
ON R mEVR A immédiatement des soumissions eachetées pour la batisse

d3c PEGLISI 'DE ST. TIMOTl E. lui doit avoir 126 pieds de long, sur
60) d large, ies rnmrr 35 piedc dchaut, hrs de terre; la SACRISTIE aura 36

sur 30 pieds à i itîrir. Le tout sur la mesure franeaise.
. Es Sæ,~-tows dcnr' etre envoyées au curé du lieu, franches de port.
e; ^.; :.! cou:rt nii possibW!e.

LA CETSE MINIS'TRIELLE

. L'HON. M. VIGPR,
.'j cn],e. la /u'érudrie du somîssi né. C. P. LEPROHON.

UNE I1 A ISON cIe ipierre à trois étages faisaînt l'ecoignîMre dls r.uez Ste.
o Marie et Salaberry, avec jardin et dépendances, faiubc.rg Quêbue.

Auss.r
t UNE A UTRE iMîIA ISON cri bois à deux étaîges fai sa nt leioigntre'des

curs St. Denis et Sherbrooke, Coeai-3arronr, avec jardin et déJpendainces.
îTour ces deux mrarisons s.'adresser à lEvûci.

M. FRANÇOIS OUEL LET, ci-devant chargé dc collecter les arrérages

pour rentes de buncs à la Cathédrale île ccte ville,'st plus maiIteiat ai-

t orisé à le faire. Il faudra désoritiais s'adresser à Pfivj.ciuf:
__-o- --

A VIS PUB LI C.
ISIDORE CA UTIHIER, agé d'e.nviron dix-sent ar>,,est par:i le chez

ses pars, à Deseabau!t, eni 'année 1S41. .Deluîis cette époque lis ts n

ont eut auctne riîtvelle. Auirne personne qui pouriait donner des renîse-
grîeIIens sur sort comîlpte', rendrait service rnmircessaniit une lettre a

.NICOLAS GAU'T.iiE R,
Desclaimbault, distrct île Quiiber.

Qitébec, 29 janvier 1S44.
tzr Les papiers publiés dans Il 3as-Cîriîaada, dans lune et latre langue,

voudraient-ils publier l'avertissement ci-îtesstis pendant quelque teips ?
o- --

A VENDRE.
Au Bireau île' .élanges, e> chez. MM. les libhniies de la ville, le CA-

LENDRI ER ECCLÉSIASTIQIJ ET CIVrIL pour l'année Bisærli

1 E R~ 11 Il J 1 i u .
LES SOUSSIGNv.S informent trés-respectesemt leurs anis et je

dIblic en ènérna qu'ils vienneBt d'ouvrir UN E DOUTIQU E D., RELI EUl,
dans la ri~e Ste. Thérèse, vis-.vis les iipîriii:eries île ltN. J. S-r : < t
Cie. et de Louis PnA.r:. Les ouvrntees de toutes espéres appartei ,.(

à leutr branehe seront exécutés avec célértré et dans les derniers goiIs a
prix les plus réduits.

CIAPIELEAU r-r LA.MOTH t.
Afonîré,il, 10 no;embre 1S43.

ENVfY~E\ ntLU
., 3 S . i t7,

Du Tres-sainit et lImmacuele

C R R D E M A R I E,
Eablie d.:ns Péiise coh/role de 1r a/,elb le '7février S41.

QUAU~TRIEMîtE EItTION EN CANA h:A,
v F c L't I r .o i A T 10 N D CtGi'n. ut r :D o M -N ra. L .

zuivi de quelques No-r ruxs Com rca t.ls ,our f iclier aux enfans l'-

lude de la langue angiîlac à l'usage des écules dt dîi'cèse. ]ère. éditio.n.

Prix - 15 sels.

UNE FCurLr.F contenant doni' îes oldligation.6 des indulgences et der
priviléges atnehés à la CONFRËRIE DU SCAIPULA IE, surivic du
Billet d'Admission.

RGLE.I\EENT DE LA CONGR GATION DES F1LLES.
.-rAsULtl DANS PLUsrEtRS P'sSS DE CU ZocUsEI.

RECU7r. UT tITANIES
A U'USA GI iDES (ŒURSt DE CIHARITE.

DES CARTE DE TFAuPÊRANCES TOTAlE ET PARTIELLE
-- --- o---

CONDITIONS DE CE JOURNA L.
LFs Mr, rns se pubihlliti d 'oims la seinirilue, le AM r.rdi et le Vendreih

Le prix de l'abonnenivi.t. pniiyabie Pn d':c'rrer, est île QoATInF. m11s-rIrs polur

Pnniéle, et cOtN rAsrTinls pari la po . .On ni' reçoit point d'abonnemn

pour moins de six mois. Les aborninés qui veulent resser de sou>rrire niu

Jotrial,doivent en d nc'r ar rn mois avani Pexpirati de leur abonnenment
O:; s'abonne n urau lî Joirnil, rire St. Deriis, à Montréal, et chez

.JMM. F 'a et Lttrounx, lhraires de celie ville.
J'ri-c ds antnoinr s.-Six lignes et au-dessous, Ire.insertion, 2s. 6d.

Chaque insertion subqu1nte, ,
Dix lignes eti im--isseis, Irc. ini-ertioi, . 4.1.
Chaque inscrtion subséquente. lsd.
A u-destus de Ihi:r ie, I re. iiîsertioni par ligne,
Chaque iI:erion subséquen>, -.

Pnoenum~'nf: ris JANVIER \INET,
Pînrî.ît~; iso .1. lit. 1>IJPlJY.
kînpnîrtt tAn j. It. J'LII\CUET.
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